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Chers amis, 

 
Vous avez sûrement remarqué la date unique que j’ai choisie pour vous envoyer mon message 

de Noël. Unique aussi celle du 20.12.2012, puisqu’elle ne se reproduira plus, comme tout ce qui est 
derrière nous. A relire mes lettres de 2010 et 2011, le monde a changé radicalement pour nous autres 
survivants, nés entre deux guerres. 

Rien n’est plus comme avant mais ne regardons pas en arrière, faisons confiance à l’avenir, 
imprégnons-nous de la capacité apaisante du flux et du reflux éternel. N’employons pas la force, allons 
y en douceur. Cool, comme dirait mon amie. Patience. Tolérance. J’ai encore des progrès à faire dans 
ce domaine. Donnons le bon exemple et semons la bonne graine. La jeunesse est là pour la faire 
germer et porter de beaux fruits. Je reste l’opti malgré tout. 

L’océan de plastique grandit chaque jour avec les déchets dus à nos excès. La machine à 
fabriquer des « merveilles high-tech » (dont 1,6 milliard de portables en 2011) tourne à plein régime 
pour alimenter les 40 millions de tonnes de déchets électroniques par an, que nous envoyons en Inde, 
illégalement. C’est vertigineux ! 

Le vieil indien sage disait : « quand le dernier arbre sera coupé, la dernière rivière souillée, 
le dernier poisson pêché, tu t’apercevras alors, que tu ne peux pas manger de l’argent ». 

Je trouve qu’il serait plus important de méditer sur ces phénomènes que sur les scandales à 
répétition que nous servent les médias. Nous pouvons ne pas les écouter, il nous reste encore cette 
liberté, à préserver absolument. 

Je ne ferais pas de politique sur ces pages, malgré l’envie qui me chatouille mais je vous propose 
un voyage intérieur. Même si la planète a changé et que de multiples menaces pèsent sur elle, elle reste 
magnifique et nous offre le plus beau des spéctacles 

Lors de mes escapades, j’ai trouvé des endroits secrets. Un univers sans odeur autre que celle de 
la terre, sans couleur autre que le blanc de la neige et le bleu du ciel, sans bruit autre que celui du vent 
ou d’un chant d’oiseau. Quand on oublie qu’il fait froid ou chaud, quand le silence est infini, quand on 
s’est défait de l’agitation du monde, on sent grandir en soi le bonheur de l’harmonie, ce sentiment 
agréable où, en toute sérénité, on se sent bien là où on est. 

D’où vient cette étrange attirance vers ces lieux bénis, si puissante, si tenace, qu’après en être 
revenu on oublie les fatigues morales et physiques, pour ne songer qu’à se tourner vers eux. C’est un 
sanctuaire où la nature se révèle en sa formidable puissance. Une fois pénétré en ces lieux magiques, 
on sent son âme qui s’élève dans un silence à l’énergie captive. 

Je reviens sur terre. 
Noël dernier, à Orange, fut l’un des plus beaux depuis que les enfants ont grandi. Tous ont 

chanté devant le sapin et ont apprécié les bonnes choses qui ont fait vibrer les papilles et les mamies. 
L’hiver nous a démontré qu’il peut encore faire froid et on a eu un beau paquet de neige. 

En mars, Romain passe le cap des 50ème rugissants. Les Lang arrivent avec les Munsch et les 
Thomas. La tribu se retrouve. 

Après des années de tractations, je peux enfin concrétiser l’achat de 8 ares attenants à la 
Kirschlerie qui s’agrandit pour le plus grand bonheur des oiseaux, hérissons, écureuils et de moi-
même.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Avec les beaux jours d’avril  je me convertis en moine défricheur avec hache, sécateur, 
débroussailleuse et tronçonneuse. Je coupe les ronces et les rejets de la forêt vierge. Je suis crevé mais 
heureux, tous les soirs en rentrant, plein d’égratignures. Durant l’été je fais 5 stères de bois pour la 
cheminée, je plante du maïs et je construis un hôtel pour insectes. Les chambres 4 étoiles sont réalisées 
avec des caisses vides de grands crus. 

En mai on vote par procuration puisqu’on est au Lago Maggiore. Nous passons une 
merveilleuse semaine en voyage de noces par la Suisse et Chamonix. Michèle a obtenu un Master 
« Enfance, Education, Enseignement ». Joshua est ingénieur en informatique à Strasbourg. Charlotte 
suit ses cours d’infirmière, a eu son permis et a hérité de la voiture de son frère. 

En juin , Jean, Alex et moi avons refait notre Tour de Suisse et des Alpes du trèfle à 4 feuilles, 
comme il y a 60 ans en vélo. Nous partons par le Gotthard à St Moritz où nous prenons le Glacier 
Express pour Zermatt, aller retour. Je revois avec plaisir et émotion le Cervin, gravi un jour. On rentre 
par Montana, heureux comme des boys scouts, que nous sommes toujours restés. 

Avant leur départ au Mexique, Robert et Nadie nous rendent visite et on fête les 100 ans de 
mémé, que nous n’oublions pas, tout comme l’anniversaire de Josy. Muriel nous fait la surprise de sa 
présence. 

Juillet . Je récupère William à l’avion à Strasbourg. Il vient passer les vacances à Woelfling.  
Le 4, Josy va à Hautepierre pour une prothèse du genou. Après une semaine elle commence sa 

rééducation au Hohberg à Sarreguemines. Je me retrouve seul pendant 5 semaines mais les week- ends 
on fait de belles sorties ensemble, jusqu’à son retour le 10 août. Je passe mon temps au jardin, il fait 
beau. Michèle est partie avec Marcel et leur chien Lili pour la Norvège, au delà du Cercle polaire, près 
des Lofoten. Ils reviennent enchantés par le dépaysement et la lumière du grand nord, comme nous il y 
a 19 ans. 

L’été se passe agréablement avec Josy de retour au foyer. Elle retrouve vite ses aises, bientôt 
sans béquilles. Les Munsch arrivent à la mi-août après leurs vacances en Corse. Je ramène William à 
l’avion et Margaux l’accompagne à Toulouse pour 8 jours à Caubous, en même temps que Héloïse. 

Le 21 septembre nous partons avec Romain et Marie-Paule à Chaumont. A l’école de 
Gendarmerie, Nicolas nous accueille en grande tenue pour visiter les quartiers de la 443ème promotion 
de Sous-officiers où il a passé 1 an de formation. Nous assistons à la remise des galons. Ce fut une 
cérémonie très émouvante, au moment où il a été intronisé avec l’épée, à genoux. Soirée de gala avec 
apéritif au Champagne 1er Cru, étiqueté à l’effigie de la promo Bouzereau. Le lendemain, en tant que 
bons patriotes, nous rendons visite au Général De Gaulle à Colombey. 

Octobre. Nous fêtons l’anniversaire de la classe 34 de Neunkirch. Nina fait un voyage en 
Grande Bretagne. Au jardin tout est rangé et les feuilles mortes brûlées. Nous pouvons partir 
tranquilles le 20, par la Suisse et Genève jusqu’à Leyrieu. Dominique me fait visiter son nouveau labo 
près de Lyon. Son affaire de « Mamie Cuisine » se développe avec satisfaction. 

On repart par Orange pour saluer Eric et Patricia qui rentrent d’Australie et de Nouvelle 
Calédonie. Le soir on est à Caubous après un superbe coucher de soleil sur le Pic du Midi. 

Novembre. Nous visitons la région et ses « marchés au gras » où se vendent des tonnes de foie 
gras, carcasses de canards et d’oies. C’est aussi la saison des cèpes et ça va très bien avec le foie gras 
poêlé. On a vérifié et un armagnac là-dessus ne gâche rien. Je vais chercher Marc et Muriel à Blagnac, 
chargés d’images au superlatif. Ils n’arrêtent pas de raconter leur voyage à Los Angeles – San Diego – 
Road 66 – Grand Canyon – Las Vegas – les Studios de Hollywood – San Francisco. 

Le 19, nous repartons à travers le Périgord, puis chez Nicolas et Joanne à Guéret où ils habitent 
à la Gendarmerie. On passe la soirée ensemble. On est au milieu de la France, à coté de nulle part. En 
décembre Nicolas est à Paris en mission à l’ambassade des USA et de Grande Bretagne. 

Nous retrouvons nos pénates avec grand plaisir et on se pose. Margaux a aussi son permis, elle a 
20 ans et un 1er emploi de Conseillère-Esthéticienne chez Yves Rocher. Cécile est rentrée de Tunisie et 
a décidé de vendre la Holbach et de venir s’installer à Sarreguemines. Je sélectionne les photos et les 
textes pour faire un album souvenir du trèfle à 4 feuilles en Helvétie. 

Le général hiver a lancé sa 1ère offensive le dimanche de l’avant. Le marché de Noël est inauguré 
et les fêtes s’enchaînent. La déco se met en place, les « Bredele » et la confiture de Noël sont prêts. 
 
 

     

                                                                      on vous souhaite que du bonheur 
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